
G. —On entend aussi par Eglise toutes chapelles ou oratoires 
publics où les fidèles ont libre accès.

H. —Pour qu’il y ait visite, il faut réellement entrer et sor­
tir de l'Eglise : ce qui est surtout essentiel quand on veut 
gagner, le même jour, plusieurs indulgences qui requièrent la 
visite, (car c’est une erreur de croire qu’une seule visite et 
une seule prière pour le Pape suffisent pour gagner toutes les 
indulgences du jour; il faut une visite spéciale avec prière 
pour chaque indulgence qui demande la visite). Seulement 
le vestibule n’étant par l’église, on peut se contenter de sortir 
jusque-là, et entrer de nouveau dans l’église pour constituer 
une nouvelle visite. La visite peut toujours se faire depuis 
le lever au coucher du soleil le jour où l’indulgence est 
appliquée.

J. —Il y a visite, si l’on fait la communion dans une église 
ou oratoire où le public est librement admis, et il n’est pas 
nécessaire de renouveler cette visite, si l’on y prie pour le 
Souverain-Pontife.

K. —La confession d’une fois par semaine, quand même 
elle se ferait le lundi d’une semaine pour ne se renouveler que 
le samedi de l’autre, est suffisante pour gagner toutes les in­
dulgences qui se rencontrent dans l’intervalle : la communion, 
cependant est requise chaque fois.

L. —La même communion peut servir pour gagner toutes 
les indulgences qui se rencontrent le même jour, si l’on rem­
plit les autres conditions.

Un prêtre, tout dévoué à l’œuvre des âmes du Purgatoire, 
nous écrit : Un jeune homme, apprenant qu’il existait nne asso­
ciation pour le soulagement des âmes du Purgatoire, a ordonné 
avant de movui<^mtd^tf^ted,dj|;gd(vtlqu’(Lavaliserait em 
ployé à faire dV'(:4£r Wll‘r • ^ hiltUôj.-'ÿéfunts, et
qu’elles seraient rtiir* <m ‘fei-re-Sainte' pduf vênlr èn aide aux 
Missionnaires et à la Propagation de la Foi. C’est ainsi, ajoute 
ce bon prêtre, que le chrétien fidèle augmente sans cesse la 
somme de ses mérites ; opera eorum sequunlur illos.

Cette lettre contenait la somme de 20 piastres, petites épar­
gnes du pauvre qui, aujourd’hui, sont pour lui un grand trésor.

Ceux qui sont affectionnés aux âmes du Purgatoire,^reçoivent d'en haut 
tant de grâces qu'à moins d'une extrême négligence* il est impossible 
qu'ils ne croissent do jour en jour en vertu, car ces âmes leur obtiennent 
pour cela de puissants secours du ciel. (Le Père Munford.)

Que ceux qui ont été lents et paresseux à secourir les défunts, et qui 
n'ont point eu compassion de leurs peines, sachent qu'on les traitera do la 
même manière qu’ils auront traité les autres. (Denys le Chartreux.)

Comme l'eau éteint le feu, ainsi l’aumône détruit le péehé. Eccl.
Il n’y a peut-être pas de motifs de religion plus nobles et plus excellents 

et qui doivent nous loucher d’avantage, que celui de la charité pour les 
âmes du Purgatoire. (Le Père Munford.)
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